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L'offense
faite à Biden

Par Mohamed Habili

C
onséquence de la
pandémie : il ne
suffit plus de dire
que telle organisa-

tion se réunit ou va se réunir, il
faut aussi préciser si c'est à
distance ou bien en présentiel
(un barbarisme de création
récente, qui doit tout à la pan-
démie) qu'elle le fait ou comp-
te le faire. En présentiel, c'est-
à-dire que ses membres se
rencontrent tous en chair et
en os dans un endroit bien
précis. Unité du temps et de
l'espace. Jusqu'à la pandé-
mie, on faisait du présentiel
sans le savoir. Dans ce cadre
seulement, le facteur chaleur
humaine peut jouer à plein,
pour le meilleur comme pour
le pire. En général en effet, les
autres réunions, celles qui
sont tenues en virtuel, se sol-
dent rarement par des déci-
sions spectaculaires, leur
objectif étant plutôt de mainte-
nir le lien et de répondre à l'ur-
gence. La dernière réunion
ministérielle de l'Opep+ s'est
tenue mercredi dernier à
Vienne, et en présentiel, ce
qui arrive pour la première fois
depuis avril 2020. Elle a été
convoquée pour décider
d'une réduction significative
de la production, seul moyen
d'infléchir une baisse conti-
nue des prix dans une
conjoncture économique pré-
sentant déjà bien des traits
d'une récession. 

Suite en page 3

La Première ministre française aujourd’hui à Alger
Elle sera accompagnée de 16 ministres
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Le baril de Brent s'approche des 100 dollars

Les prix du pétrole ont accéléré leur ascension, s'acheminant encore plus près 
d'un baril à 100 dollars pour le Brent, après une semaine de hausses consécutives

provoquées par les baisses de production volontaires de l'Opep+. Page 2
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Les baisses de production 
de l’Opep+ portent leurs fruits

Le baril de Brent s'approche des 100 dollars 
Dimanche 9 octobre 2022

Par Meriem Benchaouia 

L
e baril de Brent de la mer
du Nord pour livraison
en décembre a gagné,
vendredi, 3,49 % à 97,92

dollars, un plus haut depuis fin
août. Le baril de West Texas
Intermediate (WTI) américain
pour livraison en novembre a
bondi de 4,73 % à 92,64 dollars.
L’Organisation des pays expor-
tateurs de pétrole (Opep+) a
décidé, mercredi, d’une baisse
drastique de ses quotas, ce qui
pourrait «être un tournant pour le
marché», ont prévenu les ana-
lystes de ANZ. La montée des
cours s’est accélérée en séance
vendredi, après la publication du
rapport américain sur l’emploi
qui montre un marché du travail
encore très dynamique même si
les créations d’emplois ont ralen-
ti un peu. Le taux de chômage a
reculé en septembre à 3,5 %,
son niveau d’avant la pandémie
et le plus bas depuis 50 ans, tan-
dis que les créations d’emplois
se sont montées à 263 000, plus
que les 250 000 anticipées. Au fil
de l’été, les cours du brut ont
dégringolé avec la perspective
d’une activité économique mon-
diale moins soutenue et donc
une croissance de la demande
d’or noir moins marquée. Pour
rappel, la production pétrolière
de l’Algérie s’établira à 1,007 mil-
lion de baril par jour (Mb/j) à par-
tir de novembre prochain, selon
ministère de l’Energie et des
Mines. Ce seuil de production de
pétrole pour l’Algérie pour le
mois de novembre vient en

application de la décision prise
ce mercredi lors de la 33e réunion
ministérielle Opep-Non Opep
(Opep+), tenue à Vienne avec la
participation du ministre de
l’Energie et des Mines,
Mohamed Arkab, a précisé la
même source. «Les ministres ont
examiné la situation actuelle du
marché pétrolier, ses perspec-
tives d’évolution à court terme
ainsi que le respect des niveaux
de production pour le mois
d’août des pays membres de
l’Opep+», a fait savoir le ministè-

re. Ainsi, «il a été observé que
depuis plusieurs semaines, la
situation du marché pétrolier se
détériore plus rapidement que
prévu malgré les efforts
constants des pays de l’Opep et
de ses partenaires de la
Déclaration de Coopération pour
maintenir sa stabilité et son équi-
libre», explique le communiqué.
Il a été constaté également,
selon la même source, que
«l’économie mondiale est entrée
dans une phase longue de faible
croissance et d’inflation élevée.

La demande globale de pétrole
montre des signes inquiétants de
ralentissement, alors que l’offre
de pétrole mondiale est large-
ment suffisante pour assurer la
stabilité et l’équilibre du marché
pétrolier international».

L’Amérique vend 10
millions de barils de

réserves stratégiques
pour stabiliser les prix 

Le département américain de
l’Énergie a déclaré que les États-

Unis avaient vendu plus de 10
millions de barils de réserves
stratégiques de pétrole à 8
sociétés, dont Marathon et
Equinor. Les ventes font partie
du plan annoncé précédemment
par le président Joe Biden de
vendre 180 millions de barils de
réserves stratégiques. Et le
conseiller économique de la
Maison-Blanche, Brian Dees, a
déclaré la semaine dernière que
Washington envisageait de se
retirer de la réserve stratégique
de pétrole, après la décision des
pays de l’Opep+ de réduire la
production de deux millions de
barils par jour lors de sa dernière
réunion. Il a souligné que le
manque d’approvisionnement
en pétrole reste un défi majeur,
estimant que la décision de
l’Opep+ de réduire la produc-
t i o n e s t « d é c e v a n t e » .
L’administration Biden a annon-
cé en juillet qu’elle vendrait 20
millions de barils supplémen-
taires de pétrole de la réserve
stratégique de pétrole, dans le
cadre d’une décision annoncée
précédemment, visant à calmer
les prix du pétrole qui ont aug-
menté en raison de l’invasion
russe de l’Ukraine et de la repri-
se de la demande après la pan-
démie du virus corona.
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La wilaya de Tizi Ouzou sera
confrontée dans quelques

mois à une situation préoccu-
pante sur le plan de la prise en
charge des déchets ménagers,
si rien n’est fait pour débloquer
les projets de création de nou-
veaux centres d’enfouissement
techniques en souffrance depuis
plus d’une décennie. 

La sonnette d’alarme a été à
nouveau tirée jeudi par les repré-
sentantes de l’Agence nationale
des déchets (AND), Mme Dalila
Boudjemai, et de la Direction
locale de l’environnement, Mme

Lynda Laazib. En effet, interve-
nant au forum de Radio Tizi
Ouzou, elles ont estimé la durée
de vie des CET fonctionnels,
notamment celui de la ville du
chef-lieu de la wilaya, à quelques
mois seulement, eu égard à leur
surutilisation, conséquence de la
non existence de structures simi-
laires dans la majorité écrasante
des 67 communes. Pour Dalila
Boudjemai, le CET de Oued Fali
ne pourra plus recevoir des
déchets ménagers d’ici la fin de
l’année en cours et le même pic
d’utilisation est également atteint
pour les CET fonctionnels, dont
Ouacifs, Draa El Mizan et

Boghni. La représentante de
l’AND n’a pas manqué de souli-
gner que des 60 communes ren-
dues destinataires de leur
Schéma directeur de gestion
des déchets ménagers et assimi-
lés (SDDMA) aucune ne l’a
approuvé. Alors que 40 com-
munes ont accès à la collecte
des déchets. Pour Lynda Laazib,
il est urgent de réaliser les CET
de Mizrana et Fréha en souffran-
ce, assurant que pour cela leurs
services ont à nouveau investi le
terrain. Comme elle a rappelé

l’urgence de lancer l’opération
d’extension du CET de la com-
mune de Tizi Ouzou, sans fournir
plus de précisions sur l’état
d’avancement des démarches
entreprises pour ledit projet. La
représentante de l’AND a mis
l’accent sur l’importance de la
valorisation des déchets qui
constitue la solution indiquée
pour le moment. Elle n’a pas
manqué de souligner que pas
moins de 
1 200 récupérateurs sont en acti-
vité à travers la wilaya de Tizi

Ouzou, sans compter ceux qui
exercent dans l’informel. Les
deux responsables ont reconnu
les lacunes des textes législatifs
régissant le domaine de la récu-
pération et l’absence d’accom-
pagnement des porteurs de pro-
jets dans l’économie verte. A
rappeler, par ailleurs, que la son-
nette d’alarme quant à la problé-
matique de la collecte et le traite-
ment des déchets ménagers à
Tizi Ouzou qui pourrait s’aggra-
ver dans les prochains mois, a
été tirée lundi dernier par le wali,
Djilali Doumi, à l’occasion des
travaux de la session ordinaire
de l’Assemblée populaire de
wilaya. «La ville de Tizi Ouzou
n’aura pas où traiter ses déchets
dans peu de temps, en raison de
la saturation du CET de Oued Fali
vers lequel on a orienté 33 com-
munes pour acheminer leurs
déchets au lieu de réaliser les 4
autres CET en souffrance suite à
des oppositions de riverains.
Cela a accéléré la saturation du
CET à une vitesse vertigineuse
au lieu d’avoir du répit de 4 à 5
ans. Aujourd’hui nous avons un
peu moins d’une année», avait
averti Djilali Doumi. 

Hamid Messir

Quatre projets de CET en souffrance

Sous peu, Tizi Ouzou n’aura plus 
où acheminer ses déchets ménagers 

 Les prix du pétrole ont accéléré leur ascension, s'acheminant encore plus près d'un baril à 100 dollars 
pour le Brent, après une semaine de hausses consécutives provoquées par les baisses de production 

volontaires de l'Opep+.

Conseil des ministres
Tebboune préside
aujourd’hui une

réunion
extraordinaire 

ABDELMADJID TEBBOUNE,
président de la République,
Chef suprême des Forces
armées, ministre de la
Défense nationale, présidera
aujourd’hui une réunion
extraordinaire du Conseil des
ministres consacrée à la
présentation et au débat du
projet de loi de finances (PLF)
2023, a indiqué, hier, un
communiqué de la présidence
de la République. «M.
Abdelmadjid Tebboune,
président de la République,
Chef suprême des Forces
armées, ministre de la
Défense nationale, présidera
demain, une réunion
extraordinaire du Conseil des
ministres consacrée à la
présentation et au débat du
projet de loi de finances
2023», lit-on dans le
communiqué.  R. N. 
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La Première ministre
française aujourd'hui à Alger 

Elle sera accompagnée de 16 ministres 

Par Massi Salami 

S
elon des sources média-
tiques, 16 ministres
feront le déplacement à
Alger. Un nombre qui

démontre tout l’intérêt et l’impor-
tance donnée à cette visite, qui
permettra d’aborder plusieurs
sujets et traiter divers dossiers.
En fait, les deux Premiers
ministres présideront à cette
occasion la 5e réunion du Comité
intergouvernemental de haut
niveau (CIHN). Selon les ser-
vices de presse du gouverne-
ment français dans un briefing
presse en ligne, cité par des
médias, la séance plénière du
CIHN verra Benabderrahmane et
Borne s’exprimer sur «les priori-
tés et les feuilles de route de
leurs gouvernements respectifs
pour les mois à venir».

Il sera aussi question d’entre-
tiens entre les ministres algé-
riens et leurs vis-à-vis français
avant une «cérémonie de signa-
ture d’accords, puis d’une décla-
ration conjointe des Premiers
ministres». 

Le deuxième jour de cette
visite pas comme les autres aura
comme principal ordre du jour
l’ouverture du Forum d’affaires
algéro-français. Ce Forum est
organisé par la Chambre algé-
rienne de commerce et d’indus-
trie et par Business France.
L’importante délégation accom-
pagnant la Première ministre
française (ministres, ministres
délégués et hommes d’affaires)
est révélatrice de la volonté des
deux capitales de hisser leurs
relations et d’aller de l’avant
dans quasiment tous les sec-
teurs. Le président de la

R é p u b l i q u e , A b d e l m a d j i d
Tebboune et son homologue
français, Emmanuel Macron,
avaient signé, fin août dernier à
Alger, au troisième jour d’une
visite officielle du président fran-
çais, la «Déclaration d’Alger pour
un Partenariat renouvelé entre
l’Algérie et la France». La venue
de Borne est, tout compte fait,
l’occasion de concrétiser les
engagements des deux chefs
d ’ E t a t . P o u r r a p p e l , l a
Déclaration d’Alger comporte
plusieurs points, à savoir le dia-
logue politique, l’histoire et la
mémoire, la dimension humaine

et mobilité, le partenariat écono-
mique et transition énergétique,
la coopération éducative, scienti-
fique, culturelle et sportive, ainsi
que la jeunesse. D’ailleurs, on
croit savoir que les sujets liés à la
mémoire et aux visas seront
aussi abordés. 

Le Président Tebboune, dans
une déclaration à la presse, avait
déclaré à propos de la visite offi-
cielle de trois jours de Macron,
que «c’est une visite excellente,
nécessaire et utile pour la rela-
tion entre les deux pays. De mon
point de vue, c’est une visite très
réussie qui a remis beaucoup de

choses à leur place». Ainsi, tout
donne à croire que les relations
entre les deux capitales ont bien
dépassé la zone de turbulence
et les épisodes de brouille pour
s’engager, concrètement, dans
une «nouvelle ère de leurs rela-
tions d’ensemble, en jetant les
bases d’un partenariat renouvelé
qui se décline à travers une
approche concrète et constructi-
ve, tournée vers des projets 
d’avenir et la jeunesse, à même
de libérer le potentiel de leur
coopération et conforme aux
aspirations de leurs peuples».   

M. S.

 La Première ministre française, Elisabeth Borne, entame, aujourd'hui, une visite 
de 48 heures en Algérie. Cette visite qui intervient quelques semaines seulement après 

celle effectuée par le président Emmanuel Macron, est indéniablement le signe 
d'un «réchauffement» des relations entre les deux pays.

Les dernières quarante-huit
heures ont connu de nom-

breux drames sur les routes. Au
moins 15 personnes ont trouvé
la mort et 286 autres ont été
blessées dans des accidents de
la route, survenus à travers le
territoire national. Les accidents
de la circulation font désormais
partie du quotidien des
Algériens. Depuis le début de
l’année, les différents services
de sécurité enregistrent des
bilans alarmants de la situation
sur les routes, devenues des
tombeaux à ciel ouvert. Les voi-
tures, les camions, les bus, les
motos... tous ces engins sans
exception fauchent chaque jour
des vies humaines. Les services
de sécurité sont unanimes dans
la désignation des causes ayant
provoqué ces accidents meur-
triers. Elles sont certes mul-
tiples, mais le facteur humain en

est le premier responsable. Ce
terrorisme routier est dû princi-
palement aux comportements
irresponsables et irrespectueux
des conducteurs. Ainsi, l’excès
de vitesse est le premier facteur
incriminé dans cette tragédie.
La perte de contrôle du véhicu-
le, le dépassement dangereux,
l’insouciance des piétons et le
non-respect de la distance de
sécurité, sont également cités
parmi les principales causes
d’accidents de la route. Il faut
dire aussi que l’état déplorable
de nos routes demeure un vec-
teur potentiel des accidents de
la circulation dans notre pays.

Le renforcement de la sécuri-
té et de la prévention routières
par la  sensibilisation au respect
du code de la route n’auront
pas suffi pour arrêter l’hécatom-
be. Face à cette situation, la
Protection civile rappelle aux

conducteurs et usagers de la
route,  pour la énième fois,  au
respect strict du code de la
route et avoir le sens de la res-
ponsabilité pendant la conduite
pour éviter les pertes humaines
et matérielles qui surviennent.
Le principal défi réside donc
dans le changement des menta-
lités et des comportements.

Les interventions de la
Protection civile ne concernent
pas uniquement les accidents
de la route. Les intempéries
aussi enregistrent leur lot de
dégâts matériels et humains.

Selon un communiqué de la
Protection civile, une personne
âgée de 70 ans, emportée par
les eaux d’un oued dans la
wilaya de Saida, a trouvé la
mort, suite aux intempéries
ayant touché la région durant la
même période. Aussi, les
équipes de la Protection civile

ont effectué, dans le même
cadre, plusieurs opérations de
sauvetage et de  pompage des
eaux pluviales à travers les
wilayas touchées par ces intem-
péries, à savoir El-Baydah,
Guelma, Constantine, Oum El-
Bouaghi, Tébessa, Skikda et
Khenchela.

En sus des intempéries, les
éléments de la Protection civile
sont intervenus pour l’extinction
d’incendies. Ces derniers se
sont déclarés lors de la célébra-
tion de la fête du Mawlid
Ennabawi Echarif, notamment
dans la wilaya d’Alger où 9
incendies ont été enregistrés,
causant des blessures à une
femme, et dans la wilaya de
Annaba où un enfant a été bles-
sé au niveau de l’œil, ajoute la
même source.

Louisa A. R.

15 décès et 286 blessés en 48 heures 

Nouveau bilan macabre des accidents de la circulation 

L'offense
faite à Biden

Suite de la page une

E
n 2020, la chute des
prix était due à la
pandémie, qui met-
tait à l'arrêt des pans

entiers de l'économie mondia-
le, en même temps qu'elle en
désorganisait les chaînes de
production et d'approvisionne-
ment. Aujourd'hui, il s'agit
encore d'affronter les consé-
quences durables quoique
indirectes de la crise sanitaire
sur les prix de l'énergie, mais
également de faire face aux
conséquences de la guerre en
Ukraine, les deux causes de la
baisse conjuguant leurs effets
pour produire à un niveau glo-
bal une récession qui risque
de s'étaler dans le temps. En
2020, l'Opep+ n'avait pas fait
dans la dentelle en réduisant
la production de plusieurs mil-
lions de barils par jour, que
certains estiment aujourd'hui à
10 millions. Mercredi dernier,
la réduction, bien que beau-
coup plus faible, puisqu'elle
n'a été que de deux millions
de barils par jour, a paradoxa-
lement produit un plus grand
effet, sinon sur le marché du
moins au niveau politique. Peu
de gens se doutaient par
avance qu'elle serait de cet
ordre, et moins que tous ceux
pour qui c'est une hausse
nette de la production qu'il
aurait fallu décréter, au regard
de l'inflation en train à la fois
d'enfler et de se propager. Il
faut dire que même dans les
milieux proches de l'Opep, on
ne s'attendait pas forcément à
une réduction de deux millions
de barils, d'autant que dans
les heures précédant la
réunion, l'idée avait prévalu
qu'elle serait tout au plus de
1,1 million barils par jour. De là
l'espèce de choc causé par ce
chiffre des deux millions. Un
choc que personne ne semble
avoir autant ressenti que l'ad-
ministration Biden, qui depuis
des mois maintenant fait pres-
sion sur ses amis du Proche-
Orient pour qu'ils accroissent
leur production, autant pour
lutter contre l'inflation que
pour que la Russie ne profite
pas de la situation. Pour elle
tout au moins, deux millions
de réduction plutôt qu'un seul,
ce n'est pas pareil. La réalité,
c'est que les producteurs se
sont arrêtés à ces deux mil-
lions en considération du fait
que déjà nombre d'entre eux
n'arrivent pas à produire à la
hauteur des quotas auxquels
ils ont droit. N'était cette sous-
production effective, la réduc-
tion n'aurait pas été fixée à
deux mais à plusieurs millions.
L'administration Biden ne l'a
pas seulement mal pris, elle y
a vu une sorte d'offense faite à
la personne même de Joe
Biden. Pire encore, elle pense
que l'Opep a choisi son camp,
et c'est celui de la Russie, ce
qui est de nature à lui attirer
des représailles. Déjà il est
question de mesures spéciale-
ment conçues pour l'empê-
cher de continuer à avoir la
haute main sur le marché du
pétrole.

M. H.
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Par Hamid N.

«N
ous voulons
faire profiter
l'Algérie de sa
diaspora médi-

cale pluridisciplinaire exerçant
en France dans la spécialité de
pneumologie, mais aussi dans
d'autres spécialités», a déclaré à
l'APS Dr Chergui, en marge du
16e congrès de pneumologie,
organisé par l'Association.

Elle a également appelé à la
mise en place de «jumelages»
entre les services de pneumolo-

gie d'hôpitaux algériens et fran-
çais.

Pour sa part, le modérateur
de la rencontre, Pr Habib
Douagui, a plaidé pour l'instaura-
tion de «passerelles» entre la
communauté médicale nationale
établie en France et celle en
Algérie, afin de bénéficier de l'ex-
périence de cette diaspora médi-
cale de haut niveau.

«C'est l'enjeu de ce genre de
rencontres scientifiques. Il s'agit
aussi de faire venir ces compé-
tences en Algérie pour aider
leurs confrères algériens et
contribuer à l'édification du
pays», a-t-il expliqué.

Tout en relevant que les mala-
dies respiratoires constituent un
problème de santé publique, ce
spécialiste a rappelé que «4 %
de la population algérienne est
atteinte d'asthme, alors que le
pays compte 25 000 nouveaux
cas de tuberculose par an»,
notant toutefois «une baisse de
la prévalence de cette pathologie
comparativement aux années

précédentes».
A noter que ce congrès qui

s'étale sur deux jours, sera mar-
qué par des communications de

spécialistes des deux rives de la
Méditerranée, en lien avec les
maladies respiratoires, dont
celles abordant la prise en char-

ge de ces pathologies en pério-
de de Covid-19, le cancer bron-
cho-pulmonaire et l'asthme sévè-
re. H. N.

Pneumologie 

L'Association franco-algérienne de pneumologie (AFAP) œuvre à faire bénéficier l'Algérie de l'expérience de sa
diaspora exerçant en France dans les différentes spécialités médicales, a indiqué, vendredi à Alger, sa présidente, 

Dr Lamia Chergui.

Faire bénéficier l'Algérie
de l'expérience de sa diaspora 

P as moins de 3 000 hec-
tares de superficies agri-
coles seront intégrés

durant la période s'étalant de
2022 à 2024 dans les systèmes
d'irrigation à travers plusieurs
régions de M'sila, a-t-on appris,
hier, auprès des services de la
wilaya.

Ces surfaces qui s'élèvent
actuellement à 47 000 ha, attein-
dront 50 000 ha à l'horizon 2024,
ont expliqué les mêmes ser-
vices, ajoutant que ces surfaces
irriguées concernent notam-

ment les superficies réservées
aux céréales et aux cultures
fourragères localisées particuliè-
rement dans le sud de la wilaya.

Cette extension sera concré-
tisée à travers la mobilisation
des eaux superficielles et la
réduction de l'utilisation des
eaux souterraines, a ajouté la
même source, mettant en avant
les efforts déployés pour la
mobilisation des eaux superfi-
cielles à travers notamment l'in-
troduction des techniques
modernes d'irrigation économi-

sant l'eau, à l'instar du système
du goutte-à-goutte et l'irrigation
par aspersion. Dans ce contex-
te, la même source a souligné
l'apport des efforts orientés vers
le développement des cultures
protégées «nécessitant peu
d'eau» dans l'économie des
eaux souterraines.

L'extension des surfaces
agricoles irriguées en milieu
steppique se fait suivant deux
mécanismes, le premier visant
l'orientation des crues vers les
plaines en périodes de crue qui

permettent de développer les
cultures des fourrages et des
céréales, alors que le second
consiste en l'exploitation du sys-
tème d'épandage (déversement
de poche d'eau de pluies dans
une terre agricole), a-t-on noté.

Cette opération d'extension
vise à améliorer et augmenter la
production agricole dans la
wilaya, encourager la produc-
tion fourragère et à réduire le
prix de revient des produits agri-
coles, a-t-on encore indiqué.  

Selma N.

M'sila 

Extension prochaine des surfaces
agricoles irriguées 

S elon ce qui a été publié
par l'écrivain  Djamil Hadj
Mohamed dans «Extrait de

mes amours détenues»  Edilivre -
France - août 2020, le chahid
Hadj Ahmed Si Afif s'exprima sur
les derniers instants de sa vie.
«Alors qu'on voulût me faire croire
à une libération en fin d'après-
midi – ce qui au demeurant était
un mensonge grotesque car les
libérations ou élargissement de
tout temps s'opéraient à partir de
neuf heures, le matin – je m'étais
préparé de corps et d'âme en
refusant de prendre un quel-
conque bagage. Résigné, menot-
té et ferré, on me fit monter à l'ar-

rière du véhicule. Je compris !.
Quand le véhicule stoppa, je
savais que je serai jeté par mes
tortionnaires à la merci des bêtes
carnassières pour qu'aucune
trace n'en soit relevée. Mon der-
nier message lancé à la limite de
mes forces sera entendu car Dieu
est témoin de ma prière.
J'entendis les détonations…».
C'est ainsi qu'à l'occasion du 64e

anniversaire de la mort du chahid
Hadj Ahemed Si Afif, qu'un
mémorable recueillement à été
observé ce jeudi 5 octobre 2022 à
sa mémoire. De nombreuses
personnes se sont déplacéés à
Sidi Lakhdar et Sidi Ali pour se

receuillir sur sa sépulture,  mar-
quant ainsi  un hommage à  la
mémoire du sacrifice pour la
liberté. Parents, proches, amis et
autorités locales, à leur tête le
wali et le président de l'APW, ont
assisté à la cérémonie par un
solennel recueillement ponctuant
le 64e anniversaire de l'exécution
du militant par la soldatesque
coloniale, un certain dimanche 5
octobre 1958. Militant de la pre-
mière  heure et moudjahid, El
Hadj Ahmed Si Afifi alors âgé d'à
peine 33 ans. Ainsi, après la levée
des couleurs et l'hymne
Kassamen entonné par un grou-
pe d'anciens scouts (Satal),

Aissa Boulahya, wali, Driss
Abbassa,  P/APW, accompagnés
d'El Hadj Habib Si Afifi, fils aîné
du chahid, déposeront une cou-
ronne de fleurs au pied de la stèle
érigée au cimetière des 170 chou-
hada de la localité de Ouled
Baroudi,  dans  la commune de
Sidi Lakhdar. L'assistance s’est
ensuite déplacée vers la tombe
du martyr pour une lecture de la
Fatiha et où Aissa Boulahya
répondra dans une brève inter-
vention à une préoccupation
citoyenne quant au regroupement
des chouhada dans un carré
réservé. Invité à prendre la parole,
le cheikh Hadj El Habib

Benyagoub, imam à la Zaouya de
Sidi Kaddour  de Mostaganem,
mettra en exergue le rang du cha-
hid auprès d'Allah et les mérites
de son sacrifice étayé par des ver-
sets du Coran et des hadiths du
Prophète Mohamed. La caravane
s’est par la suite dirigée au camp
de concentration de Sidi Ali pour
une visite des cellules et des
salles d'exposition et de
projection. Opportunité offerte au
poète Abdelkader Arabi  pour
déclamer son long poème sur le
chahid, qui sera grandement
apprécié tant les vers sont
connus et émouvants.

Lotfi Abdelmadjid  

Mémoire de Mostaganem

Un mémorable recueillement sur la sépulture du  chahid  Ahmed Si Afif 
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Mawlid Ennabaoui 
Mme Krikou célèbre 

la fête avec les
personnes âgées et les

enfants en détresse  
La ministre de la Solidarité
nationale, de la Famille et de la
Condition de la femme,
Kaouter Krikou, a présidé,
vendredi soir, une cérémonie
organisée au profit des
pensionnaires de centres pour
personnes âgées et enfants en
détresse de la wilaya d'Alger, à
l'occasion de la célébration du
Mawlid Ennabaoui. Cette
initiative a pour objectif de
permettre à ces catégories
sociales de célébrer la fête du
Mawlid Ennabaoui dans une
ambiance conviviale. Dans ce
cadre, Mme Krikou a souligné
l'importance de ce genre
d'initiatives qui, a-t-elle dit,
permettent de consolider les
liens entre les générations et
de mettre l'accent sur la
nécessaire prise en charge de
cette catégorie de la société.
Cette  cérémonie a été
marquée par la présentation
d'un cours sur les qualités du
Prophète Mohamed et sur le
Mawlid Ennabaoui.

R. N.



Par Salem K.

L'
indice des directeurs
d'achat (PMI), calculé
par le cabinet IHS
Markit et publié par le

groupe de médias Caixin, s'est
établi à 49,3 points en sep-
tembre, contre 55 un mois plus
tôt.

Un nombre inférieur à 50 tra-
duit une contraction de l'activité.

C'est la première fois depuis

mai que cet indice se retrouve en
territoire négatif.

En août, l'activité dans les ser-
vices affichait encore l'un de ses
niveaux les plus élevés depuis
2021, galvanisée par la reprise
après un début d'année marqué
par les restrictions sanitaires qui
avaient pesé sur la consomma-
tion.

La Chine continue à suivre
une stricte stratégie zéro Covid
en dépit d'un nombre de conta-

minations très inférieur au reste
du monde.

Cette politique se traduit par
de multiples confinements dès
l'apparition de cas positifs, par
des tests PCR quasi obligatoires
plusieurs fois par semaine, voire
des placements en quarantaine.
Cette situation nuit au tourisme
local et décourage les déplace-
ments. En août, plusieurs desti-
nations très prisées des Chinois,
dont l'île tropicale de Hainan

(sud), avaient été confinées.
Depuis, «la situation (sanitai-

re) s'est aggravée dans de nom-
breuses autres régions, ce qui a
mis fin à trois mois d'expansion
de l'activité dans les services»,
souligne l'enquête Caixin-Markit.

Entre juin et août, ce secteur
qui comprend notamment le tou-
risme, le transport et la restaura-
tion, avait connu une forte repri-
se.

Selon le ministère chinois du
Tourisme, les déplacements en
Chine ont connu un repli de 
18,2 % sur un an durant la
semaine fériée pour la fête natio-
nale (1er octobre), au moment où
les autorités appellent la popula-
tion à ne pas voyager.

Pour sa part, l'indice compo-
site, qui agrège services et
industrie manufacturière, a lui
aussi fortement chuté en sep-
tembre, à 48,5 points contre 53
le mois précédent. «Le secteur
manufacturier a cette fois été
plus durement touché par les
rebonds épidémiques», a com-
menté pour Caixin l'économiste
Wang Zhe. «Sur le plan épidé-
mique, la situation demeure
sévère et complexe et les restric-
tions sanitaires ont toujours un
fort impact négatif notamment
sur l'activité et la logistique», sou-
ligne-t-il.

La Chine doit publier dans le
courant du mois ses chiffres de
la croissance pour le troisième
trimestre. S. K.
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L'activité dans les services en repli 
 L'activité dans le secteur des services en Chine s'est contractée en septembre, en raison

des restrictions anti-Covid qui pèsent lourdement sur le tourisme et la consommation, selon
un indice indépendant publié hier.

L es consommateurs de la
zone euro s'attendent à ce
que l'inflation reste inchan-

gée au cours des 12 prochains
mois, selon une enquête publiée
par la Banque centrale euro-
péenne (BCE).   

Selon l'enquête, l'anticipation
moyenne pour les trois années à
venir reste également inchan-
gée, mais les consommateurs
ont également dit s'attendre à
une légère croissance écono-
mique, ainsi qu'à des augmenta-

tions de leurs revenus nominaux
et de leurs dépenses.   

L'enquête de la banque cen-
trale sur les attentes des
consommateurs, une enquête
menée chaque mois auprès
d'environ 14 000 adultes de six
pays de la zone euro, montre
que les anticipations en matière
d'inflation en août pour les douze
prochains mois et les trois
années à venir sont restées
inchangées à 5,0 % et 3,0 % res-
pectivement. La BCE vise quant

à elle un taux d'inflation de 2 % à
moyen terme.   

Les consommateurs estiment
pour leur part que leurs revenus
nominaux augmenteront de 
1,0 % au cours des 12 prochains
mois, contre 0,8 % en juillet.
Cependant, ils s'attendent aussi
dans le même temps à une aug-
mentation plus rapide des
dépenses, de 4,5 % pour les 12
prochains mois, contre 4,2 % en
juillet, du fait des augmentations
anticipées par les répondants à

revenus faibles et moyens.  
«Les prévisions de croissance
économique pour les 12 pro-
chains mois ont légèrement aug-
menté, passant de -1,9 % en
juillet à -1,7 %», a encore indiqué
la BCE.   

Dans le même temps, les pré-
visions pour le taux de chômage
d'ici 12 mois étaient légèrement
inférieures à 11,9 %, un chiffre
conforme aux attentes de crois-
sance économique plus fortes.

Farid L.

Zone euro

Les anticipations des consommateurs 
en matière d'inflation restent inchangées 

L e Conseil d'administration
du Fonds Monétaire
International (FMI) a enté-

riné vendredi le versement d'une
nouvelle tranche de prêt de 3,8
milliards de dollars à l'Argentine,
a-t-il indiqué dans un communi-
qué. La décision, déjà approu-
vée par les équipes techniques
du Fonds en septembre, a été
prise au terme du deuxième exa-
men d'un vaste programme d'ai-
de financière d'une valeur totale
de 44 milliards de dollars sur
trente mois. Avec le débourse-

ment de cette nouvelle tranche,
ce sont 17,5 milliards de dollars
environ qui auront déjà été ver-
sés à Buenos Aires pour renfor-
cer la stabilité économique du
pays et promouvoir une crois-
sance durable. «En réponse aux
perturbations du marché au
milieu de 2022, la nouvelle équi-
pe économique argentine a
adopté des mesures correctives
décisives qui commencent à res-
taurer la confiance et la crédibili-
té des politiques», a indiqué la
directrice générale du FMI,

Kristalina Georgieva, dans le
communiqué. «La réalisation des
objectifs de déficit budgétaire
primaire de 2,5 % du PIB en 2022
et de 1,9 % du PIB en 2023 est
essentielle pour modérer la
croissance des importations,
accumuler des réserves, renfor-
cer la viabilité de la dette et rédui-
re davantage la dépendance au
financement du déficit par la
banque centrale», ajoute la res-
ponsable. «Cela nécessitera des
contrôles des dépenses encore
renforcés et une efficacité

accrue des subventions et des
dépenses sociales», affirme
encore le FMI.

L'accord avec le FMI, signé en
mars dernier, prévoit une série
de mesures visant à maîtriser l'in-
flation chronique du pays 
(50,9 % en 2021, 71 % en glisse-
ment annuel en juillet 2022) et
réduire son déficit public pour le
ramener à l'équilibre en 2025.

Il s'agit du 13e accord entre le
FMI et l'Argentine depuis le
retour de ce pays à la démocra-
tie en 1983. N. T.

Argentine
Le FMI verse une tranche de 3,8 milliards de dollars de prêt 

Importations 
L'Allemagne enregistre la
plus forte hausse des prix

depuis près de 50 ans 
Les prix des importations ont
augmenté de 32,7 % en
Allemagne en août par rapport
au même mois de l'année
précédente, ce qui constitue,
selon l'Office fédéral des
statistiques d'Allemagne
(Destatis), la plus forte hausse
depuis la crise pétrolière de
1974. Cette situation est due à
l'envolée vertigineuse des prix
de l'énergie. Les importations
d'énergie de la plus grande
économie d'Europe ont
augmenté en prix de près de
162 % par rapport à il y a un
an. Les prix du gaz naturel ont
même été multipliés par
quatre, selon Destatis. «Les
prix élevés de l'énergie freinent
déjà sensiblement la
production allemande dans les
industries à forte intensité
énergétique», a déclaré à
Xinhua, Axel Lindner, directeur
adjoint du département de
macroéconomie au sein de
l'Institut de recherche
économique de Halle (IWH).   
En août, les prix de l'électricité
sur les marchés étaient déjà
près de cinq fois plus élevés
qu'il y a un an, selon Destatis.
Le prix de l'électricité importée
n'a cessé d'augmenter et
marque une hausse de près de
moitié en un mois. Les prix des
importations sont un indicateur
avancé des prix à la
consommation, car la hausse
des prix à l'importation
alimente l'inflation, laquelle a
déjà bondi de 10 % en
septembre, selon des chiffres
provisoires. D. H.

Inde
La banque centrale prévoit

des lancements limités d'une
roupie numérique 

La Reserve Bank of India (RBI)
prévoit des lancements pilotes
limités d'une roupie numérique
soutenue pour des cas
d'utilisation spécifiques, a-t-elle
déclaré dans un document
publié vendredi. La banque
centrale indienne explore
depuis un certain temps les
avantages et les inconvénients
d'une monnaie numérique et
travaille selon une stratégie
pour la mettre en œuvre de
manière progressive, a ajouté
la même source. Des cas
d'utilisation sont en cours
d'examen pour une roupie
électronique de manière à ce
qu'il y ait un impact minimal ou
nul sur le système financier, a
fait savoir la RBI. En février
dernier, le gouvernement indien
avait annoncé qu'une roupie
numérique serait lancée au
cours de cet exercice.
Dans ce sens, la ministre
indienne des Finances, Nirmala
Sitharaman, avait indiqué que
la Banque centrale introduirait
une «roupie numérique», basée
sur la technologie blockchain,
d'ici la fin mars 2023.
L'introduction de la monnaie
numérique de la Banque
centrale donnera un grand
coup de pouce à l'économie
numérique. R. E.
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Célébration du Mawlid Ennabaoui

Par Abla Selles

E
n effet, l'assistance a
passé des moments
conviviaux en interpré-
tant avec l'artiste des

chansons du répertoire clas-
sique algérien. Des chansons en
mode hawzi, malouf et châabi,
en plus de chants traditionnels
religieux à la saveur algérienne
ont été interprétés par Hasna

Hini  qui a tout fait pour donner à
cette soirée un goût particulier.
Vêtue, à l'occasion, d'un kara-
kou, Hasna Hini a interprété le
célèbre madih «Zad ennabi»
d'Abderrahmane Aziz, avant

d'enchaîner avec  «Bismillah
nebda medhi», qcida du musi-
cien et interprète de hawzi, Toufik
Benghabrit. 

Accompagnée par l'Orchestre
«Cheikh Smain Hini», du nom de
son défunt père et figure de la
musique andalouse, Hasna a
interprété également des clas-
siques du répertoire chaâbi, au
grand bonheur de l'assistance,
emportée par l'ambiance spiri-
tuelle marquant cette occasion. 

Le public a aussi eu droit un
cocktail de madihs traditionnels
algériens, déclinés en arabe et
en kabyle, brillamment rendus
par l'artiste qui a clos la soirée
avec «Tala'a el badrou alayna»,
un des chants religieux les plus
anciens de la culture musulma-
ne, chanté à la louange du
proPhète Mohamed (Qsssl). 

Organisé par «Arts et Culture»
de la wilaya d'Alger, le spectacle
de Hasna Hini fait partie d'un
programme musical en célébra-
tion du Mawlid Ennabaoui avec
la participation de plusieurs
artistes à la salle Ibn Khaldoun et
dans l'ensemble des espaces de
l'établissement. 

A. S.

 Tous les espaces culturels de l'établissement «Arts et Culture» de la wilaya d'Alger ont célébré le Mawlid
Ennabaoui avec des programmes artistiques concoctés spécialement à cette occasion religieuse. 

A Alger, une soirée musicale aux couleurs andalouse et chaâbie a été organisée, vendredi soir, à la salle Ibn
Khaldoun. C'est la chanteuse et interprète d'andalou, Hasna Hini, qui a animé cette soirée devant un public

relativement nombreux, dont la majorité est venue en famille.

Spectacle de hawzi, chaabi
et m'dih avec Hasna Hini 

L a bande dessinée est un
moyen d'expression qui
peut rendre l'événement

historique et le parcours des
héros de la Révolution «acces-
sibles aux jeunes», a indiqué,
vendredi, à Miliana (Ain Defla), le
bédéiste Benyoucef Abbes Kebir,
auteur d'une bande dessinée sur
Omar Yacef dit «P'tit Omar».

Dans une déclaration à la
presse , à l'occasion du 65e anni-
versaire de l'héroïque mort à La
Casbah d'Alger de «P'tit Omar»,
aux côtés d'«Ali La Pointe» (Ali
Ammar), Hassiba Ben Bouali et
Mohamed Bouhamidi, le 8
octobre 1957, le bédéiste a sou-

ligné que le 9e art est «le moyen
d'expression qui peut rendre
l'événement historique et le par-
cours de nos héros de la
Révolution accessibles aux
jeunes».

M. Benyoucef a affirmé qu'à
travers sa BD, il a voulu «vulgari-
ser cette matière historique en la
résumant sur des planches»,
indiquant, à l'occasion, qu'il s'agit
d'un «instrument efficace qui per-
met de véhiculer l'histoire de la
Révolution».

A travers la bande dessinée,
le bédéiste a tenu à explorer
d'autres voies d'expression pour
mettre en exergue l'histoire de la

guerre de Libération nationale,
estimant que l'événement histo-
rique est «généralement raconté
à travers des livres et des films».

La bande dessinée de
Benyoucef Abbes Kebir, dont les
45 planches ont été conçues en
technique du noir et blanc, est
une adaptation du roman «P'tit
Omar, la Révolution dans le car-
table» de Souhila Amirat, spécia-
lisée dans la littérature de la jeu-
nesse. 

Le lecteur est appelé à décou-
vrir, tout au long des planches de
la bande dessinée, le parcours
révolutionnaire de «P'tit Omar»,
ce héros de la bataille d'Alger,

engagé à l'âge de 12 ans dans la
lutte contre le colonialisme fran-
çais, aux côtés d'autres vaillants
combattants de l'ALN (Armée de
libération nationale) dans la
Zone autonome d'Alger.

Le scénario met en lumière le
rôle important joué, avec abné-
gation et courage, par «P'tit
Omar» au sein du réseau mis en
place par Yacef Saâdi ainsi que
ses premiers contacts avec «Ali
La Pointe», jusqu'au 8 octobre
1957 quand les parachutistes
français avaient fait exploser la
maison située à La Casbah où se
trouvaient les quatre héros de la
bataille d'Alger. M. K.

65e anniversaire la mort de «P'tit Omar»

La bande dessinée, une fenêtre vers
l'histoire de la Révolution 

L e secteur de la Culture qui
caractérise la wilaya de
Mostaganem est passé

par une évaluation  à l'occasion
du  Forum de la presse, tenu
mercredi 5 octobre 2022.
Mohamed Merouani, directeur
de wilaya de la culture et des
arts, a été l'invité de cette ren-
contre hebdomadaire avec les
médias locaux. Lors de la pré-
sentation de son  secteur, l'invité
a fait une rétrospective dans
laquelle il a évoqué la stagnation
des activités et des manifesta-
tions culturelles pour cause de
crise sanitaire. En revanche, il ne
s'est pas arrêté uniquement sur
cet aspect, il a mis le doigt sur
l'absence d'une réelle stratégie

pour la promotion de la culture et
des arts, alors que la wilaya est
réputée être une capitale cultu-
relle par excellence. Il a révélé,
avec regret,  le non-intérêt et 
l'inattention au développement
du potentiel humain des compé-
tences artistiques sur tous les
aspects de l'art et de la culture à
Mostaganem. Jusque-là et hor-
mis les difficultés rencontrées, le
secteur a fait un sursaut de qua-
lité. Suite à des questionnements
des correspondants et des jour-
nalistes de la wilaya, Mohamed
Merouani a rassuré en invoquant
sa politique de remettre le sec-
teur sur les rails. Il dira que la
grande entrave c'est d'abord le
financement des activités à pro-

poser, mais l'attention et l'abné-
gation des cadres du secteur a
permis de combler un vide sur-
tout durant la saison estivale. Il a
affirmé, par ailleurs, que  «grâce
à l'implication des associations
culturelles, toujours concertées,
on a gardé à flot l'activité des
spectacles, que ce soit par le
cinéma, par l'art dramatique et la
musique». Interrogé sur l'activité
extra-muros, il a expliqué que les
Assemblées populaires commu-
nales ont aussi, à leur niveau,  un
rôle dans la promotion des activi-
tés culturelles et de la créativité
artistique. Cependant, ajoutera-t-
il, un programme relançant  l'ac-
tivité a été arrêté, et ce,  en coor-
dination avec tous les acteurs

locaux. Il est opportun, a-t-il
poursuivi, de s'approcher du
potentiel rural car il est plus
qu'attractif  sur beaucoup d'as-
pects. Interrogé sur l'Ecole natio-
nale et sur son invisibilité, le res-
ponsable du secteur a regretté
cet état de fait, mais a promis de
faire bouger les lignes avec  une
feuille de route mettant en relief
ce potentiel. Le patrimoine cultu-
rel et archéologique et sa préser-
vation  ont été également débat-
tus.  Le cinéma et l'art drama-
tique, selon lui,  seront  relancés,
l'un  grâce à la convention signée
avec l'ONCIC, l'autre pour avoir
enfin un directeur et une feuille
de route.

Lotfi Abdelmadjid

Mostaganem  

Le secteur culturel capitalise son potentiel 

Projet de loi de l'artiste
Améliorer 

la situation
socioprofessionnelle
Des artistes présents au
workshop pour l'élaboration et
la formulation du projet de loi
de l'artiste, organisé mardi
dernier à Oran, ont présenté
plusieurs propositions visant à
améliorer la situation socio-
professionnelle de l'artiste,
conforter sa place dans la
société, promouvoir la
pratique artistique et garantir
sa pérennité. Dans ce cadre,
les artistes participant à cette
rencontre organisée à la
Maison de la culture et des
arts «Zeddour-Brahim-
Belkacem» par le ministère du
secteur, ont souligné la
nécessité d'améliorer les
conditions professionnelles et
sociales de l'artiste dans
divers domaines artistiques, à
travers le développement des
textes législatifs qui
permettent la création d'un
marché du travail garantissant
une activité artistique à
longueur d'année et un
soutien aux artistes. Valorisant
cette réunion consultative, ils
ont mis l'accent sur
l'importance d'établir un statut
particulier visant à définir le
caractère de l'artiste, prendre
en considération ses
préoccupations, établir des
mécanismes pour protéger
ses droits, définir ses
obligations, établir un contrôle
du travail artistique et à
valoriser les potentialités
artistiques tout en créant des
mesures incitatives à l'activité
artistique afin d'améliorer et
légaliser sa pratique. D'autres
ont appelé à impliquer les
associations culturelles ayant
joué un rôle majeur dans la
mise en valeur de l'artiste,
qu'il soit peintre, poète,
cinéaste ou dramaturge, la
création d'un observatoire
national regroupant tous les
artistes, la formation, la
décentralisation en matière de
délivrance de documents et la
révision de la carte d'artiste. 

L. B.
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Par Rosa C. 

L
a colère s’est enflammée
après le décès de cette
Kurde iranienne de 22
ans le 16 septembre à

l’hôpital, trois jours après son
arrestation à Téhéran par la poli-
ce des mœurs pour infraction au
code vestimentaire strict de la
République islamique pour les
femmes, prévoyant notamment
l e port du voile. Les autori-

tés iraniennes ont affirmé ven-
dredi que Mahsa Amini était
décédée des suites d’une mala-
die et non de «coups» portés à la
tête, alors que sa famille avait
indiqué qu’elle était auparavant
en bonne santé. Les manifesta-
tions se sont poursuivies hier en
Iran, dans le cadre de ce mouve-
ment de contestation qui a éga-
lement donné lieu à des rassem-
blements de solidarité avec les

femmes iraniennes ces dernières
semaines à travers le monde. A
Saqez, ville natale de Mahsa
Amini dans la province du
Kurdistan, des écolières ont
scandé «Femme, vie, liberté», et
des filles marchant dans une rue
ont retiré leur foulard pour l’agi-
ter au-dessus de leur tête, selon
des vidéos enregistrées hier, a
indiqué l’ONG de défense des
droits humains Hengaw, basée
en Norvège. Malgré les restric-
tions d’accès à Internet par les
autorités cherchant ainsi à
empêcher les rassemblements
et la diffusion d’images de la
répression, les manifestants ont
adopté de nouvelles tactiques
pour faire passer leur message.
A l’image de cette grande ban-
derole placée sur un viaduc de
l’autoroute Modares traversant le
centre de Téhéran, selon des
images en ligne vérifiées par
l’AFP, sur laquelle il est écrit :
«Nous n’avons plus peur. Nous
allons nous battre». Une vidéo
largement partagée montre un
homme en train modifier le texte
d’un slogan sur un grand pan-
neau d’affichage public où la
phrase «La police est au service
du peuple» est devenue «La poli-
ce tue le peuple».

Dans une autre forme de pro-
testation, des «grèves générales»
ont lieu à Saqez, Sanandaj et
Divandarreh, dans la province du
Kurdistan, ainsi qu’à Mahabad,
dans la province d’Azerbaïdjan
occidental, selon Hengaw.

A Sanandaj, des coups de

feu ont retenti lors d’affronte-
ments entre manifestants et
forces de l’ordre, selon des
images partagées par le média
en ligne 1500tasvir, qui recense
les violations des droits humains.

Des manifestations ont aussi
eu lieu à Chiraz (sud) ainsi qu’à
Karaj, ville située à l’ouest de
Téhéran, et à Kerman (sud),
selon la même source. L’AFP n’a
pas été en mesure, dans l’immé-
diat, de vérifier les images de
1500tasvir. La répression s’est
accrue depuis le début du mou-
vement de contestation, le plus
important depuis les manifesta-
tions contre la hausse des prix
l’essence en 2019. Au moins 92
personnes ont été tuées depuis
le 16 septembre, selon l’ONG
Iran Human Rights, basée à
Oslo, alors qu’un bilan officiel fait
état d’environ 60 morts parmi
lesquels 12 membres des forces
de sécurité.

Le président ultraconserva-

teur, Ebrahim Raïssi, qui a parti-
cipé hier à une cérémonie dans
une université de Téhéran mar-
quant le début de l’année univer-
sitaire, a imputé les troubles à
des forces extérieures et affirmé
que les étudiants ne serviraient
pas les intérêts de «l’ennemi».

L’Iran a accusé à plusieurs
reprises des forces extérieures
d’attiser les manifestations,
notamment les États-Unis, son
ennemi juré. La semaine derniè-
re, Téhéran a annoncé que neuf
ressortissants étrangers, notam-
ment de France, d’Allemagne,
d’Italie, de Pologne et des Pays-
Bas, avaient été arrêtés.
Vendredi, Paris a appelé les
Français «de passage en Iran» à
«quitter le pays dans les plus
brefs délais, compte tenu des
risques de détention arbitraire
auxquels ils s’exposent». 

R. C.

Iran

Au moins neuf personnes ont
été tuées dans l’explosion

d’une station-service dans un vil-
lage du nord-ouest de l’Irlande où
les recherches d’éventuelles vic-
times se poursuivaient hier.

La police a annoncé en milieu
de journée que le nombre de per-
sonnes tuées passait de sept à
neuf. «Les recherches d’autres
victimes se poursuivent», a-t-elle
ajouté. Huit personnes ont été
hospitalisées. La police n’a
cependant pas donné d’explica-
tion sur l’origine de cette explo-
sion, survenue vendredi après-
midi dans le village de
Creeslough. Une photographie
aérienne prise après la déflagra-
tion montre le bâtiment de la sta-
tion-service détruit. Deux
immeubles résidentiels de deux
étages situés derrière se sont
effondrés. Un habitant du quartier,
Kieran Gallagher, dont la maison
se trouve à environ 150 mètres de
la scène, a déclaré que la détona-
tion lui avait fait penser à une

«bombe» : «J’étais chez moi
quand j’ai entendu une explosion.
(...) C’était comme une bombe», a-
t-il dit à la BBC. Les services de
secours ont œuvré tout au long de
la nuit. Les décombres conti-
nuaient d’être ramassés hier. La
police, les pompiers, les services
d’ambulance et les gardes-côtes
irlandais, le service d’ambulance
aérienne d’Irlande du Nord ainsi
qu’une équipe de spécialistes de
la province britannique étaient sur
place hier. L’hôpital universitaire
de Letterkenny, situé à 24 kilo-
mètres de la station-service, a été
placé en situation d’urgence et a
indiqué dans un communiqué
qu’il s’occupait de «blessures mul-
tiples». Dans un communiqué, le
Premier ministre irlandais, Micheal
Martin, a déclaré que «ses pen-
sées et ses prières (allaient)
aujourd’hui à ceux qui ont perdu la
vie et à ceux qui ont été blessés
dans cette explosion dévastatri-
ce». «Les habitants de l’île seront
frappés par le même sentiment de

choc et de dévastation totale que
les habitants de Creeslough face à
cette perte tragique de vies
humaines», a-t-il déclaré, remer-
ciant les membres des services
d’urgence qui ont travaillé «toute
la nuit dans des circonstances
extrêmement traumatisantes». Le
ministre de l’Agriculture, Charlie
McConalogue, qui est un élu de la
région frappée par l’explosion, a
comparé les scènes de dévasta-
tion à celles du conflit nord-irlan-
dais dans la seconde moitié du
XXe siècle. «Les scènes de l’évé-
nement rappellent les images des
‘’Troubles’’ il y a des années, au
niveau des dégâts et des débris».
Pendant trois décennies, le conflit
nord-irlandais a opposé nationa-
listes, principalement catholiques,
favorables à la réunification de l’île
d’Irlande, et loyalistes, essentielle-
ment protestants, attachés au
maintien de la province sous la
couronne britannique. Ce conflit
avait fait environ 3 500 morts. 

Au moins 9 personnes tuées lors 
d'une explosion dans une station-service 

Irlande  

Affrontements lors de la quatrième
semaine de manifestations  

Des écolières ont scandé des slogans, des salariés se sont mis en grève
et des affrontements avec les forces de l'ordre ont éclaté hier en Iran, où
les manifestations déclenchées par la mort de Mahsa Amini sont entrées

dans leur quatrième semaine, selon des ONG. 

Certains épluchent-ils la moindre déclaration de Jean-Luc
Mélenchon pour y trouver de nouvelles raisons de le criti-
quer ou le chef de file de La France Insoumise a-t-il réelle-

ment franchit, une nouvelle fois, les limites avec son dernier appel
à la manifestation du 16 octobre ? En la circonstance, plusieurs
de ses alliés au sein même de la NUPES se sont élevés pour fus-
tiger un tweet polémique évoquant la Révolution française. «Le 5
et le 6 octobre 1789 les femmes marchent sur Versailles contre la
vie chère. Elles ramènent le roi, la reine et le dauphin de force à
Paris sous contrôle populaire. Faites mieux le 16 octobre», a écrit
jeudi Mélenchon sur Twitter, suivi très rapidement par un feu nour-
ri de critiques émanant de tout le spectre politique. «C’est un
appel à la violence sociale», a dénoncé le porte-parole du gouver-
nement, Olivier Véran. «Ce n’est pas la première fois qu’il dépas-
se les bornes, il est tout le temps dans l’outrance», a-t-il estimé,
saluant une «désolidarisation de la part de partis plus traditionnels
au sein de la NUPES», notamment celle du patron du PS, Olivier
Faure. Celui-ci a en effet été le premier à marquer dès jeudi ses
distances avec le dirigeant insoumis. «Là, Jean-Luc tu peux faire
mieux. La provocation n’est pas toujours le meilleur moyen de se
faire entendre. Il n’y a plus ni roi ni reine. Nous n’aurons ni pique
ni fourche. Notre mobilisation sera non violente et sa force c’est
son message : la justice contre le désordre social», lui a répondu
rapidement le Premier secrétaire du Parti socialiste sur le même
réseau social. Vendredi, c’est au tour d’un autre partenaire de la
NUPES, les écologistes, de se démarquer depuis Strasbourg où
ils tiennent leurs journées parlementaires. «On ne coupe pas de
têtes, on marche, on râle, on crie, on danse, on est joyeux aussi,
par contre on ne coupe pas de têtes», a réagi la députée écolo-
giste Sandrine Rousseau. «Je pense que la brutalisation à ce
point du débat politique, à la fin, ça ne sert que Marine Le Pen, ça
ne sert pas à faire avancer nos propositions», a estimé l’ex-candi-
dat Vert à la présidentielle, Yannick Jadot. Mais c’est du côté du
gouvernement et de la majorité que le feu est le plus nourri. «Ce
sont des propos factieux qui sont graves», a accusé sur Sud
Radio le ministre chargé des Relations avec le Parlement, Franck
Riester. «Je crois qu’il n’est pas crédible pour continuer à être un
homme politique parce qu’il n’est pas responsable et digne dans
ses propos», a estimé sur Public Sénat la patronne des députés
Renaissance, Aurore Bergé, qui ne «comprend pas pourquoi ils
n’arrivent pas au sein de La France Insoumise à rompre définitive-
ment avec ces méthodes et avec lui». Sans surprise au sein de
LFI, l’on soutient Mélenchon inconditionnellement. «Olivier Véran
et son gouvernement sont responsables de la plus terrible violen-
ce sociale depuis des décennies. Pour y mettre un terme, la mobi-
lisation populaire est un devoir», a réagi sur Twitter le député
insoumis Manuel Bompard. Vendredi soir, le courant minoritaire
du PS, porté par la maire de Vaulx-en-Velin, Hélène Geoffroy,
opposée à la NUPES, a demandé à Olivier Faure la convocation
d’un bureau national pour suspendre la participation du PS à
cette marche. «Quand on est socialiste, on ne participe pas à l’ap-
pel à l’insurrection», a-t-elle écrit. Un appel qui risque de rester
lettre morte, le PS d’Olivier Faure ayant sauté à pied joint dans la
NUPES dirigée sans ambiguïté par Mélenchon qui semble jouir
de réussir à agiter l’ensemble de la classe politique avec un seul
message sur les réseaux sociaux. Mais à trop vouloir provoquer,
le chef de LFI finira par aller trop loin et à mettre sérieusement sa
position en difficulté, alors même que son parti traverse une zone
de turbulence inédite.  F. M.

Par Fouzia Mahmoudi Factieux

Commentaire 
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Sahara occidental

Par Moncef G.

U
ne rencontre était pré-
vue, vendredi dans la
capitale russe
Moscou, entre le

ministre russe des Affaires étran-
gères, Sergueï Lavrov et l'Envoyé
personnel du Secrétaire général

de l'ONU pour le Sahara occi-
dental, Staffan de Mistura, en
vue d'examiner les derniers
développements dans le dossier
du Sahara occidental, a annoncé
le ministère russe des Affaires
étrangères.

Le ministre russe des Affaires
étrangères, Sergueï Lavrov,

accordera à Moscou une audien-
ce à l'Envoyé personnel du SG
de l'ONU pour le Sahara occi-
dental, Staffan de Mistura, a indi-
qué dans un tweet la porte-paro-
le du MAE russe, Maria
Zakharova. La porte-parole russe
a précisé que les deux parties
examineront la situation qui pré-

vaut au Sahara occidental et les
moyens de parvenir à une solu-
tion politique juste et durable à la
question sahraouie sur la base
des décisions du Conseil de
sécurité. La rencontre de de
Mistura avec le chef de la diplo-
matie russe dont le pays est
membre permanent du Conseil
de sécurité et aussi membre du
«Groupe des amis du Sahara
occidental au Conseil de sécuri-
té», s'inscrit dans le cadre de la
série de rencontres et de consul-
tations tenues par l'Envoyé onu-
sien pour le Sahara occidental
depuis sa nomination, avec plu-
sieurs responsables internatio-
naux qui ont abordé les dévelop-
pements de la question sah-
raouie et les perspectives de
relance du processus politique
sous l'égide de l'ONU dans le but
du parachèvement de la décolo-
nisation au Sahara occidental,
dernière colonie en Afrique.

La tournée de Mistura inter-
vient juste avant la tenue des
sessions du Conseil de sécurité
prévues au cours de ce mois
d'octobre pour examiner les
développements de la question
sahraouie et le renouvellement
du mandat de la Mission des
Nations unies pour l’organisation
du référendum au Sahara occi-
dental (Minurso).

L'Envoyé personnel du
Secrétaire général de l'ONU pour
le Sahara occidental, Staffan de
Mistura, devra présenter un rap-
port sur les derniers développe-
ments du conflit au Sahara occi-
dental, au moment où l'occupa-
tion marocaine continue à violer
la légalité internationale et à reje-
ter toute démarche internationale
pour le règlement de ce conflit.

Pour rappel, le ministre russe
des Affaires étrangères, Sergueï
Lavrov, avait insisté sur «l'impéra-
tif de résoudre le conflit au
Sahara occidental dans le cadre
du respect des décisions perti-
nentes du Conseil de sécurité
onusien et de l'organisation d'un
référendum d'autodétermination
du peuple sahraoui».

Dans une déclaration à la
presse, M. Lavrov a rappelé que
«le conflit au Sahara occidental
doit être réglé sur la base des
décisions onusiennes» qui
appellent à «des négociations
directes entre le Maroc et le
Front Polisario».

Après avoir réitéré «le soutien
permanent de son pays à la sta-
bilité en Afrique de l'Ouest,
notamment au Sahara
Occidental», le chef de la diplo-
matie russe a déploré le statu
quo prévalant dans ce territoire. 

M. G.

De Mistura à Moscou pour
rencontrer Lavrov 

 La porte-parole russe a précisé que les deux parties examineront la situation qui prévaut au Sahara occidental et
les moyens de parvenir à une solution politique juste et durable à la question sahraouie.

M a g h r e b

L a Tunisie adhérera à l'ini-
tiative sur le commerce
guidé, dont le lancement a

eu lieu le 7 octobre par le secré-
tariat de l'Accord portant création
de la Zone de libre-échange
continentale (Zleca), a indiqué,
jeudi, le ministère tunisien du
Commerce et du
Développement des exporta-
tions.   Selon la même source,
cette adhésion sera officielle-
ment annoncée à l'occasion de
la 10e réunion du Conseil des
ministres chargés du commerce
de cet accord qui a lieu au
Ghana les 7 et 8 octobre.   

La Tunisie vient de déposer
l'offre préliminaire auprès du
secrétariat de la Zleca et a mis
en place un comité ad hoc ras-
semblant les représentants des
différentes parties concernées, y
compris, entre autres, les minis-
tères du Commerce, du
Transport et des Affaires étran-
gères, la Banque centrale de
Tunisie, la Douane, l'Union tuni-
sienne de l'industrie, du com-
merce et de l'artisanat (UTICA), a
fait savoir le ministère.   

Entrée en vigueur en janvier
2021, la Zleca a pour objectif de
créer la Zone de libre-échange la

plus étendue au monde en
termes de nombre de pays parti-
cipants avec une population
combinée d'environ 1,3 milliard
d'habitants. 

Législatives : ouverture
des demandes d'accré-
ditation pour les obser-
vateurs et journalistes

L'Instance supérieure indé-
pendante pour les élections(Isie)
en Tunisie a annoncé, jeudi, l'ou-
verture des demandes d'accrédi-
tation des observateurs et des
journalistes locaux et étrangers

en prévision des élections légis-
latives du 17 décembre 2022. 

«Les délais de dépôt des
demandes prennent fin une
semaine avant le scrutin, le 9
décembre 2022», a ajouté l'Isie,
citée par l'agence de presse tuni-
sienne TAP. 

L'instance électorale invite
toutes les personnes concer-
nées à déposer leur dossier au
bureau d'accréditation des
médias, directement au siège de
l'Isie ou par voie postale (lettre
recommandée avec accusé de
réception).

Mahi Y.

Dans le cadre de la Zone de libre-échange continentale

La Tunisie adhère à l'initiative sur le commerce guidé
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Ligue des champions (2e tour préliminaire/ aller) 

Le CRB en appel à Bamako 
 Le CR Belouizdad sera en appel à Bamako (Mali) cet après-midi,

pour le compte du deuxième tour éliminatoire de la Ligue des
champions d'Afrique face à la formation Djoliba AC qui reste une

des formations les plus redoutables. 
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Les Rouge et Blanc pour
un résultat probant   

Le Comité d'organisation
local (COL) du Championnat
d'Afrique des Nations-Algérie
2022, lance un appel pour la
recherche de 200 bénévoles
dans chaque ville retenue pour
cet événement sportif prévu du
13 janvier au 4 février 2023  à
Alger, Annaba, Constantine et
Oran, a annoncé, vendredi, la
Fédération algérienne de foot-
ball (FAF). «Nous avons besoin
de vous pour que cette 7e édition
du CHAN TotalEnergies 2022,
soit une réussite !», indique l'ins-
tance sur son site officiel. La
mobilisation de bénévoles enga-

gés, responsables et désireux
de s'investir est nécessaire à la
bonne organisation de l'événe-
ment. Chacun y a une place,
quelle que soit son expérience et
son savoir-faire, souligne la
même source. Participez à cette
aventure en rejoignant notre
équipe de bénévoles, venez par-
tager votre dynamisme et mettre
votre bonne humeur au service
de l'Algérie. Ensemble, nous
pourrons nous réjouir de la réus-
site du CHAN TotalEnergies
2022, qui se déroulera en Algérie
du 13 janvier au 4 février 2023»,
a soutenu la FAF.  

CHAN 2022 

La FAF fait appel aux bénévoles  

L'AS Khroub s'est emparée de
la place de leader du groupe
Centre-Est de la Ligue 2 de foot-
ball amateur, en s'imposant ven-
dredi devant le MO Constantine
(1-0), à l'occasion de la 3e journée
également marquée par la pre-
mière victoire de la saison de la
JSM Skikda contre le NRB
Teleghma (2-1). Vainqueur du
derby de Constantine, le nouveau
promu en Ligue 2 a profité du
faux pas de l'ex-leader, l'USM
Annaba, battue en déplacement
face au MC El-Eulme (2-1), pour
prendre les commandes avec
sept points. De son côté, le MO
Constantine (4 points) glisse au
huitième rang après son premier
revers de la saison. Derrière le
duo de tête, cinq équipes : le CA
Batna, la JS Bordj Ménaiel, 

l'E Sour El Ghozlane, l'US Souf et
le MC El Eulma, occupent
conjointement la troisième
marche du podium avec cinq
points. Cette 3e journée de com-
pétition, marquée par cinq
matchs nuls, a enregistré le pre-
mier succès de la saison de la
JSM Skikda, victorieuse devant le
NRB Teleghma (2-1). A la faveur
de cette victoire les Skikdis (3
points) remontent à la 11e place
du classement, à une longueur
de leur adversaire du jour. Dans le
bas de tableau, l'USM El Harrach
est parvenue à arracher le point
du match nul dans le temps addi-
tionnel face l'IRB Ouargla (1-1),
de même que Hamr Annaba et
l'IB Khemis El Khechna, respecti-
vement face à l'AS Ain M'lila (0-0)
et la JS Bordj Ménaiel (0-0).  

Ligue 2 (Gr. Centre-Est - 3e journée) 

L'ASK nouveau leader, premier succès de la JSMS 

Par Mahfoud M.

L
e Chabab, qui se porte
bien en championnat,
avec une deuxième
place et surtout deux

matchs reportés, souhaite conti-
nuer sur cette lancée et tenter de
décrocher un résultat probant. 

Certes,  le staff technique n'a
pas assez d'informations sur l'ad-
versaire, mais l'équipe reste
quand même déterminée à réus-
sir un bon score et prendre
option avant la manche retour.
«C'est la dernière étape avant la
phase de poules. Nous devons
bien négocier ce match aller,
nous avons tous les moyens pour
réaliser un bon résultat à
Bamako, à la hauteur des espé-
rances du club», a indiqué l'en-

traîneur tunisien du CRB, Nabil
Kouki. 

Il faut rappeler que le CRB
s'est qualifié pour ce tour aux
dépens des Sierra-léonais de Bo
Rangers (aller : 0-0, retour : 3-0),
alors que Djoliba AC a passé 
l'écueil des Equato-Guinéens de
Deportivo Mongomo (aller : 5-0,
retour : 0-2). 

L'USMA en danger 
au Togo

De son côté, l'autre représen-
tant en Coupe de la CAF, avec la
JSS, l'USM Alger, en l'occurren-
ce, sera en danger lors de son
match face à l'équipe togolaise
de l'ASC Kara. Il s'agit d'un club
méconnu pour les Rouge et Noir
qui se présenteront quand

même avec l'idée de réaliser un
bon résultat, afin de garder
intactes les chances de qualifica-
tion au prochain tour. Restant sur
une défaite face au MCO, la for-
mation de Soustara a quand
même le vent en poupe cette sai-
son où elle souhaite jouer les
premiers rôles en championnat,
en plus de son désir d'aller loin
en compétition africaine, ce qui
reste dans ses cordes, à condi-
tion de rester bien concentrée
lors de ce match aller. 

Le coach usmiste, Boualem
Charef, devra concocter une tac-
tique qui devrait lui permettre de
remporter le match pour envisa-
ger la manche retour dans de
meilleurs auspices.   

M. M.

Le technicien Youcef Bouzidi
est le nouvel entraîneur de l'US
Biskra, en remplacement de
Chérif Hadjar, dont le contrat a
été résilié à l'amiable pour mau-
vais résultats, a annoncé, ven-
dredi, le club pensionnaire de la
Ligue 1 algérienne de football
dans un communiqué. «La direc-
tion du club, à sa tête
Abdelkader Triaâ, annonce avoir
trouvé un accord avec l'entraî-
neur Youcef Bouzidi, ce dernier
dirigera sa première séance ce
vendredi après-midi. Nous lui

souhaitons bon courage dans sa
mission», a indiqué l'USB sur sa
page officielle Facebook.

Ce n'est qu'un retour pour
Bouzidi (65 ans) du côté de la
capitale des «Zibans», lui qui
avait assuré aux destinées tech-
niques de l'USB lors du précé-
dent exercice. Hadjar, en poste
depuis l'intersaison, a quitté son
poste à l'issue du match nul
concédé le week-end dernier à
domicile face au MC El-Bayadh
(1-1), à l'occasion de la 6e jour-
née du championnat.

US Biskra 

Youcef Bouzidi de retour

Le judoka algérien Wail
Ezzine a déclaré forfait aux
Championnats du monde actuel-
lement en cours à Tachkent
(Ouzbékistan), lui qui devait
effectuer son entrée en lice
directement au deuxième tour
des moins de 66 kilos, face au
Français Walid Khyar, alors que
sa compatriote Faïza Aïssahine a
été éliminée au deuxième tour
des moins de 52 kilos, après sa
défaite par ippon contre
l'Italienne Odette Giuffrida.
Ezzine et Aïssahine ont été
exemptés, en effet, du premier
tour, mais aucun d'entre eux n'a
tiré avantage de cette situation,
puisque le premier s'est retiré de
la compétition avant même 
d'avoir livré son premier combat,
alors qu'Aïssahine n'a tenu 
qu'une minute et six secondes

contre l'Italienne, l'ayant battue
par Ippon. Ces Mondiaux 2022
de judo se déroulent du 6 au 13
octobre courant à Tachkent
(Ouzbékistan) et l'Algérie y est
représentée par un total de six
athlètes : quatre messieurs et
deux dames. Outre Ezzine et
Aïssahine, les quatre autres
représentants algériens sont :
Dris Messaoud (-73 kg), Imad
Benazoug (-81 kg), et Mustapha
Yasser Bouamar (-100 kg) chez
les messieurs, ainsi que Belkadi
Amina (-63 kg) chez les dames.
A l'instar de leurs compatriotes
Ezzine et Aïssahine, Benazoug
et Bouamar ont été exemptés du
premier tour, contrairement à
Dris Messaoud et Belkadi
Amina, qui devront démarrer la
compétition au plus bas de 
l'échelle.   

Judo / Mondiaux 2022 (2e journée)

Forfait de Wail Ezzine, Faïza Aïssahine 
éliminée au deuxième tour

L e président de la
Fédération algérienne de
football (FAF), Djahid

Zefizef, a annoncé, vendredi,
avoir trouvé un accord avec le
sélectionneur de l'équipe natio-
nale, Djamel Belmadi, pour une
prolongation de contrat jusqu'au
Mondial 2026, dont la phase
finale aura lieu aux Etats-Unis,
au Canada, et au Mexique.
«Belmadi sera avec nous jusqu'à
la Coupe du monde 2026. 

Du moment qu'il avait décidé
de rester à son poste, le problè-

me de sa prolongation de contrat
ne se posait pas», a indiqué le
premier responsable de l'instan-
ce fédérale sur les ondes de la
Radio nationale. Arrivé à la tête
des «Verts» en août 2018 pour
un contrat de quatre ans, en
remplacement de Rabah Madjer,
Belmadi (46 ans) avait mené
l'Algérie à remporter sa deuxiè-
me Coupe d'Afrique des nations
CAN-2019 en  Egypte, mais a
échoué à qualifier la sélection au
prochain Mondial 2022 au Qatar
(20 novembre - 18 décembre),

au terme de la double confronta-
tion disputée en mars dernier
face au Cameroun (aller : 1-0,
retour : 1-2, a.p). En dépit de
cette désillusion, il avait annoncé
en avril dernier sa décision de
poursuivre son aventure avec les
«Verts». «J'ai décidé de continuer
ma mission à la tête de la sélec-
tion algérienne. Nous allons
essayer de donner un nouveau
souffle à ce groupe qui mérite
d'être soutenu et bien sûr recréer
une autre dynamique de travail
en prévision des prochaines
échéances. J'ai soumis à mes
responsables l'opportunité de
mettre fin à mon contrat, mais
cette proposition n'a pas été
acceptée», avait-il déclaré sur le
site de la FAF. 

La mission de relancer la
sélection semble réussie sous la
houlette de Belmadi, puisque les
coéquipiers du capitaine Riyad
Mahrez restent sur une série de
cinq victoires de rang, toutes
compétitions confondues. 

Equipe nationale 

Zefizef annonce la prochaine 
prolongation de Belmadi  

Le NC Magra et le RC Arbaâ
se sont neutralisés (0-0) vendredi
à Magra, en ouverture de la sep-
tième journée de la Ligue 1 algé-
rienne de football qui s’est pour-
suivie hier, alors que quatre ren-
contres ont été renvoyées à des
dates ultérieures. Un résultat qui
arrange beaucoup plus les

affaires du RCA, qui consolide sa
quatrième place au classement
général par un onzième point,
alors que le NCM, qui a laissé
filer deux précieux points à domi-
cile, rejoint provisoirement l'USM
Khenchela et le MC Oran à la
onzième place, avec un capital
de six points.          

Ligue 1 algérienne (7e journée)

Le NCM et le RCA se neutralisent  
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V o t r e  q u o t i d i e n  n a t i o n a l

Par Hocine Cherfa

Une nouvelle sortie sur ter-
rain a été effectuée la
semaine dernière par le

wali de Béjaïa Kamel Eddine
Karbouche, en compagnie d’une
délégation composée du prési-
dent de l’APW, du chef de daïra
de Tichy et du président de
l’APC de Tala Hamza. «Cette visi-
te entre dans le cadre des ins-
tructions du président de la
République», précise la cellule
de communication de la wilaya.
La délégation a rencontré les
habitants du village mitoyen à la
mine, en l’occurrence, Aït
Bouzid, avec lesquels ils ont eu
des discussions au sujet de la
concrétisation de ce projet stra-
tégique pour le pays et la région
et surtout communiquer les
résultats de l’étude d’impact sur
l’environnement réalisée avant le
démarrage de l’exploitation du
gisement. Les riverains qui se
trouvent être «favorables» à la
concrétisation de ce projet, ont
néanmoins demandé aux autori-
tés de respecter leurs engage-

ments quant à la satisfaction de
leurs revendications. Parmi les-
quelles, «la priorité au recrute-
ment et l’emploi aux jeunes de la
région au niveau de ce gisement,
la protection de l’environnement
par les entreprises qui vont
exploiter la mine selon les
recommandations faites par 
l’étude d’impact sur l’environne-
ment, la protection de la santé
des populations voisines, le
dédommagement des proprié-
taires terriens mitoyens à la mine
en cas d’impact sur leur biens».
«Le but des rencontres avec les
riverains était de les sensibiliser, 
d’écouter leurs doléances socio-
économiques et donner une idée
positive de ce projet qui aura des
retombées socio-économiques
positives sur la région entière», a
fait savoir la même source, souli-
gnant au passage que «ces der-
niers ont exprimé leurs inquié-
tudes». Des inquiétudes portant
sur les retombées sanitaires
néfastes sur la santé des rive-
rains et de l’environnement :
l’eau, le sol, l’air. «Le premier res-
ponsable de la wilaya a rassuré

les riverains sur leur inquiétude
et les questions soulevées, met-
tant en exergue les retombées
positives qu’aura ce projet sur le
plan socio-économique de la
région dont la création d’emplois
en faveur des jeunes de la
région, soit 700 postes d’emploi
directs et 4 000 autres indirects
dont un grand quota sera réservé
pour les jeunes de la région»,
indique la cellule de communica-
tion de la wilaya dans un post. Et
d‘ajouter : «Il était question aussi
de réunir toutes les conditions
techniques et sanitaires afin de
lancer, concrètement, l’exploita-
tion du gisement». Selon la
même source, «des garanties ont
été données par le wali aux rive-
rains concernant la protection de
l’environnement et que des
études ont été menées afin
d‘évaluer l’impact de ce projet
sur l’environnement et son mode
d’exploitation adapté aux exi-
gences environnementales de la
région et la nature du gisement».
Toujours dans le cadre de la

concrétisation et du suivi de ce
projet ainsi que le rapproche-
ment des citoyens de la région et
leur sensibilisation sur l’impor-
tance que revêt ce projet sur le
plan économique pour la région
et sa population, une rencontre a
été tenue avec des universi-
taires, des cadres et chercheurs
de l’université Abderrahmane-
Mira, afin de les mettre à contri-
bution dans la concrétisation de
ce projet et surtout leur per-
mettre de donner leur avis et leur
expertise sur ce projet. C’est
ainsi que le chef de l’exécutif a
reçu, au courant de la semaine
dernière,  Aïssa Mihoubi maître
de conférences à l’université de
Béjaïa et président de la com-
mission multidisciplinaire mise
en place dans le cadre de l’ex-
ploitation de cette mine, et
Sofiane Mahtout, professeur de
physique à l’université de Béjaïa
et membre de la même commis-
sion qui est composée de 9
membres spécialisés dans diffé-
rents domaines, dont la phy-

sique, l’anthropologie, la psy-
chologie, l’environnement, la
géologie, l’économie, etc. Ces
spécialistes ont été chargés de
rédiger un rapport détaillé et pro-
fond sur le projet et l’impact de
l’exploitation de cette mine sur
tous les aspects. «Le wali s’est
montré disponible à accompa-
gner toute initiative pouvant être
utile et en faveur des projets mis
en œuvre par l’Etat et mettre en
exergue les aspects positifs qui
seront générés par l’exploitation
de cette mine», souligne-t-on.
Pour rappel, ce projet qui revêt
un caractère stratégique a été
confié aux filiales du Groupe
Manadjim El-Djazair, dont
l’Entreprise nationale des pro-
duits miniers non-ferreux et des
substances utiles Spa (Enof) et
l’Office national de recherche
géologique et minière (ORGM) à
hauteur de 51 % et la société
australienne Terramin à hauteur
de 49 %. 

H. C.

Une série de rencontres et de sorties menée ces derniers jours 

Exploitation prochaine 
du gisement de plomb

et zinc d'Amizour/Béjaïa
Une série de sorties et de rencontres avec les

riverains et experts dans différents domaines,
dont des professeurs de l'université

Abderrahmane-Mira, est menée depuis plusieurs
jours en prévision du démarrage de

l'exploitation de la mine de zinc et de plomb
localisée dans les communes de Tala Hamza et
Amizour, aux alentours des villages Aït Bouzid,

Aït Zéghichen et Merdj Ouamane.

«Gestion et communica-
tion de crise, les outils
clés et les attitudes

gagnantes» est le titre d’un nou-
vel ouvrage collectif de
Mohamed-Cherif Amokrane,
Omar Hemissi et Guy Versailles,
qui traite des bonnes pratiques
de gestion et de communication
en cas de crise dans tous types
d’organisations. Dans ce livre,
récemment paru aux éditions «El
Othmania», les auteurs expli-
quent, en 186 pages, que «les
crises sont inévitables dans la vie
d’une organisation, mais elles ne
sont pas forcément fatales», sou-
tenant que de «bonnes pratiques
de gestion et de communication
peuvent permettre aux organisa-
tions d’y survivre» et donc trouver
des opportunités de sortie de
crise. «En Algérie, comme partout

ailleurs, les managers et les com-
municateurs avisés prennent
conscience de la nécessité 
d’adopter ces bonnes pratiques
de gestion et de communication.
Mais encore faut-il les identifier et
les aborder à temps», expliquent
les auteurs. Développé en trois
chapitres, l’ouvrage définit 
d’abord la nature et les caracté-
ristiques des crises qui peuvent
subvenir dans une organisation
donnée, publique ou privée, pour
aborder ensuite les méthodes de
construction d’une organisation
résiliente afin d’y faire face, et de
conclure avec les différentes
manières de préparation pour
parer à toute éventuelle crise.
Préfacé par l’expert français en
communication des organisa-
tions, Thierry Libaert, et le prési-
dent du Cercle d’action et de

réflexion autour de l’entreprise
(Care), Slim Othmani, l’ouvrage
est rédigé dans un langage clair
et accessible, et illustré par de
nombreux exemples algériens et
étrangers, offrant un condensé
des meilleures pratiques recon-
nues en gestion et en communi-
cation de crise. Ce livre se propo-
se d’offrir des «outils» aux mana-
gers de tous types d’organisa-
tions pour comprendre la nature
des crises, les reconnaître très
rapidement lorsqu’elles survien-
nent, les prévenir autant que pos-
sible et mettre en place les
mesures idoines pour y faire face
en agissant dans les meilleures
conditions. Interrogé par l’APS,
Mohamed-Cherif Amokrane a
indiqué que l’approche large-
ment répandue et qui se limite
temporellement à la crise comme

événement, «ne suffit pas à
appréhender un tel phénomène
dans les meilleures conditions».
«L’organisation a besoin de pré-
paration sur le temps long pour
acquérir des qualités et des apti-
tudes indispensables en temps
de crise et qui sont impossibles à
développer une fois celle-ci sur-
venue», a-t-il précisé.  A la ques-
tion de savoir la raison ayant
motivé le choix de réaliser un
ouvrage collectif, le principal
auteur a fait savoir que l’idée était
de «ratisser large et couvrir diffé-
rentes expériences et visions».
Spécialiste en communication,
Mohamed-Cherif Amokrane évo-
lue auprès des tops manage-
ment des organisations commer-
ciales et gouvernementales ainsi
qu’auprès des agences des
Nations unies, principalement

l’Unicef. Diplômé de l’ENA et
docteur en sciences de gestion,
Omar Hemissi est professeur des
universités et expert formateur et
professeur associé à l’Ecole
supérieure de commerce d’Alger,
ainsi qu’à l’Ecole nationale d’ad-
ministration. Il est aussi conseiller
et consultant en stratégie, mana-
gement et organisation. Il est
actuellement directeur général
de l’Ecole supérieure de banque.
Comptant plus de 30 ans d’expé-
rience en communication et rela-
tions publiques dans les secteurs
public et privé et spécialiste en
planification stratégique et ges-
tion de crise, Guy Versailles est
un expert canadien et membre
du conseil d’administration de la
Société canadienne des relations
publiques.

Safy T. 

«Gestion et communication de crise»

Un «guide» sur les pratiques de gestion de crise  

Djalou@hotmail.com


